L’Atomisme de l’Esprit.

Un Essai pour comprendre la structure

de l’étoffe de l’Univers.

L’analyse, ci-après, d’un texte de Teilhard de Chardin, n’a pas pour ambition une synthèse, mais de faire le résumé de la conférence, en évitant toutes digressions ou  redites, afin de permettre ainsi une lecture rapide et efficace.

Elle est constituée principalement, de reprises des phrases elles-mêmes qui nous sont apparues essentielles ,pour suivre dans leur ordre,  la progression de sa pensée, et la force de sa cohérence. . 

Ce texte, « l’Atomisme de l’Esprit »(36 P, 8 paragraphes) est écrit par Teilhard à Pékin en septembre 1941 : il a été publié dans « L’Activation de l’Energie » (Livre VII).

1/ Point de départ : le fait et le problème de la Pluralité Humaine. 

Pour aider à « nous orienter dans le dédale des choses, je prendrai tout simplement le fait évident, de la pluralité humaine, car les hommes font nombre et masse. L’Homme, noyé dans la Multitude est Multiple lui-même.

 On peut ainsi parler de structure moléculaire de l’Humanité » ! 

2 /Première observation préliminaire : les zones dimensionnelles de l’Univers ! 

l’Homme a obscurément conscience d’être emprisonné, dans ce cadre sans bords, entre en haut l’Immense et en bas l’Infime (allusion au ciron de Pascal) ». 

(A noter, vers le bas, intérêts actuels pour la nanotechnologie, et vers le haut, «  toute la Physique de l’Immense, la Cosmogonie »). 

« Il existe dans la Nature une relation entre Quantité et Qualité, puisque si l’on change les dimensions spatiales des corps, ce sont leurs propriétés mêmes qui se métamorphosent ». 

3 / Deuxième observation préliminaire : la complication de la Matière Vivante. 

Si nous observons la Matière Vivante (au lieu des atomes et des nébuleuses), « en Biophysique comme en Biochimie nous constatons l’incroyable complication, dans le nombre et dans la variété, (complexification) des êtres organisés ».  

« Combinaisons moléculaires à la base ; mais combinaisons micellaires, granulaires, cellulaires, histologiques, etc., de tous ordres…, se superposants et s’agençants en progressions géométriques, dont la simple idée confond notre esprit .

 Dans la matière Vitalisée, c’est l’organisation qui atteint une densité formidable » … 

4 / Le trait de Lumière : Complexité et Conscience. 

« Une deuxième façon existe pour les corps d’osciller entre l’infime et l’immense, ils peuvent aussi être, dans leur structure interne, ultra-simples ou ultra-compliqués (matières vivantes) ». 

Il semble à priori, « impossible d’incorporer Conscience et Pensée dans les constructions de la 

Physique, mais n’est ce pas parce que nous ne tenons pas compte du Complexe (changement de dimension). On peut dire que la Conscience est un effet de Complexité, c’est à dire de multitude d’éléments unifiés (unifiables), ce qui est aussi choses naturelles ».

 « Voir, sentir, penser, c’est agir ou subir comme foyer de convergence … c’est être intérieurement centré :  un Centre n’est pas, mais il se construit » ! 

« En direction de l’Infime, la dispersion. En direction de l’Immense, l’agglomération. En direction du Complexe, la centration de la conscience, c’est à dire la vitalisation ». 

« Complexité = Centréité = Conscience.

5 / Moléculisation et Hominisation : la Noogenése.

Le psychisme introduit « une échelle qualitative et mesurable en degré d’organisation, 

se dressant en travers de l’échelle quantitative des particules cosmiques ». 

La relation fondamentale devient : 

« Synthèse = Centration = Intériorisation, 

si nous la transposons dans le milieu, seul réel scientifiquement, d’un Espace indissolublement lié au Temps ». 

Il n’y a plus les domaines distincts de la Matière et celui de la Vie, mais se révèle la matière qui a pris une forme vivante : « branche moléculaire et branche cellulaire se rapprochent et s’alignent en une courbe unique exprimant les progrès d’un seul et même processus

physico-biologique, la Noogenése ».

« Mais avons nous assez songé que si ces particules sont hyper-compliquées, c’est, nécessairement et corrélativement, qu’elles sont hyper-centrées, et porteuses, par conséquent d’un germe de conscience » ? 

« Aux stades inférieurs, la Matière est à peine reployée sur elle-même, et les effets de conscience, par suite, y demeurent imperceptibles. 

Par la suite, les différences commencent à s’estomper entre l’inorganique et l’organique ; c’est alors que « les propriétés centriques  commencent à se manifester ». 

« Dans l’Homme, nous ne reconnaissons pas immédiatement le prolongement naturel du monde des atomes, jusqu’au monde des vivants…, (alors que en vérité), l’Hominisation est la forme particulière et le dernier terme, provisoire, de la Moléculisation universelle… ! »

6 / La suite du Mouvement : L’Esprit de la Terre.

« Rien ne nous autorise à penser que, en nous, la Moléculisation de la Matière plafonne. Nous sommes pris, en tant qu’Hommes, dans un processus cosmique de concentration 

physico-psychique, et tout indique que, en l’Humanité et à travers elle, le Cosmos continue à dériver laborieusement vers des états de complication, et donc de centration, donc de conscience croissantes » ! 

« Depuis 20.000 ans (seulement) que nous le connaissons, le cerveau de l’homo sapiens ne paraît, (ni dans sa structure, ni dans son fonctionnement) avoir changé appréciablement. 

Mais laissons de coté l’individu, et occupons nous de la collectivité humaine.

Ici quelque chose de neuf apparaît, dans le sens prévu et attendu d’une ultra-synthèse ».  

« Aucun de nous, pris isolément, n’arrive à se suffire matériellement à lui-même.

L’Humanité se constitue, de plus en plus, en organisme doué d’une physiologie, et comme on dit maintenant d’un métabolisme commun.

Certains effets émergent déjà, spécifiquement propres à la Collectivité, et on peut parler d’une Vie humaine générale .Ceci est le reflet d’une prise psychologique encore plus profonde. Désormais, moins que jamais, l’homme ne saurait penser seul, mais (au contraire) sur une voûte de pensées véritablement arque boutées ». 

« Dans l’Humanité, prise comme un tout, la quantité d’activité et de conscience dépasse la somme simplement additionnée des activités et des consciences individuelles. 

Non pas seulement somme, mais synthèse humaine, qui traduit la marche en avant, (dans le domaine du Social, par delà nos cerveaux), vers la Moléculisation universelle ». 

« Le problème qui se pose, économiquement et socialement, à l’Homme moderne, c’est donc de découvrir la bonne forme possible, celle qui prolonge le plus directement la Psychogenèse , et trouver, en avant, l’issue de l’Evolution, car nous sommes, tous et chacun, que les éléments d’une grande Unité à venir».

« Un état d’unanimité, en lequel chaque grain de pensée, porté à l’extrême de sa conscience particulière (le Sens Humain), ne sera cependant que l’expression d’une Conscience totale commune à toute la Terre, et spécifique de la Terre :  un Esprit de la Terre.  

Cet Esprit de la Terre, comment justement nous le figurer ?

Poussé à sa limite supérieure, le collectif reste-il encore collectif, ou émerge-il en une super-personne ?  Vers quoi allons-nous » ?  

Commentaire : 
Teilhard, dans ce texte,  parle à plusieurs reprises de la  «Moléculisation universelle ».

Il faut rappeler que la Molécule (de moles=masse) est une liaison chimique d’un corps composé, définie par le  plus petit groupement d’atomes, (donc d’éléments matériels)  pouvant exister. 

Donc Teilhard semble ici considérer l’activité de l’esprit humain, comme une « Molécule spirituelle » (« moléculisation  spiritualisante de la matière », dira t’il page 56 § 8),

 avec une présence de conscience réfléchie, faisant partie intégrante de « l’étoffe de la Matière ».

Il a lui-même préciser ces relations d’interdépendance, assez complexes, dans la phrase :

« La matière est la matrice de l’esprit (c’est à dire, pour nous Existants, sa forme psychique ou plus précisément sa nature physiologique) ; l’esprit est le ferment de la matière (non plus ici la levure d’origine chimique mais bien celle de nature spirituelle)»…

Ceci dit, Teilhard  reconnaît par ailleurs, dans cet assemblage ,très clairement la primauté de l’esprit, et on peut considérer qu’il y a, pour lui,  une «  matière spirituelle » prééminente, de même qu’ il existe, par exemple, une « matière vivante » (cellule)… ! 

En bref, la « Molécule spirituelle », dont parle Teilhard, nous apparaît principalement, comme une « façon de parler », de la manifestation de l’esprit chez l’Homme.

Il exprime que cette manifestation est largement tributaire de la matière vivante, dans ses effets actuels et donc présents.

 Mais notre esprit demeure toujours distinct et original dans sa nature profonde et secrète, et doit en toute logique, (après notre Mort physique) « persévérer dans son être » et subsister dans l’Eternité de Dieu.  

8 / La Percée en Avant et le Renversement sur le point Oméga ! 

Les 8 pages de ce paragraphe comportent certaines longueurs et des répétitions, et  nous allons cependant chercher à résumer, l’essentiel de l’argumentation. 

A noter que l’idée principale est exprimé par le titre : « percée en avant », résultat (selon la méthode habituel de Teilhard) d’ un « renversement », en direction du point Oméga. 

La Vie sur Terre est-elle destiné à finir « par extinction ou explosion, dans la Mort ? ou par ultra-synthèse dans quelque Sur-vie ?  Mais l’espérance, impliquée dans l’acte vital, exige que le Monde se développe vers un avenir indéfini » . 

« Sans y penser, chaque homme s’habitue à craindre, à ambitionner, à respirer dans une atmosphère d’universel. Le centre de gravité de nos intérêts les plus tangibles se trouvent rejeté comme à l’infini, en avant, et s’installe à notre horizon la menace et le scandale (idée dissolvante) d’une Mort de l’Humanité » ! 

« L’Homme a besoin d’absolu, sinon l’Univers est absurde !

 Quatre termes s’enchaînent biologiquement : Vie,- donc réflexion,- donc prévision, -donc exigence de survie ». 

« Quelque chose de plus grand, de plus complexe, de plus centré que l’Humanité se profile à nos yeux au delà de l’Esprit de la Terre… Mais quoi ? » 

On peut penser à « un grand nombre de Terres, dans l’Univers, dont nous connaissons maintenant les immensités sidérales. Et la Vie n’est-elle pas co-extensive à la Matière ? »

« L’Homme n’est pas condamner à se trouver (ou à devoir se penser) seul de son espèce ». 

« Il y a dysharmonie évolutive entre le Dehors (limité), et le Dedans (montée de conscience illimitable) de la Noosphère ». On peut imaginer que « les grains de conscience deviennent capables de « tomber, par le fond d’eux-mêmes, dans un champ d’attraction nouveau agissant, non plus sur la complexité de leur édifice, mais sur leur centre directement ! 

Un pareil Centre une fois admis, je l’appellerai Oméga. » 

« A partir de l’Homme, l’Univers, porteur dorénavant des grains de Pensée, commence (tel un cône parvenu à son sommet) à s’invertir sur lui-même. » 

« Une Physique intangible des centres succède à la Physique tangible de la Centration. 

Il se produit un  véritable retournement de l’Esprit, (collectivement centré) sur un pôle intérieur de consistance et d’unification totale : l’Hyper-centration après la Centration ». 

« Avec une Humanité unifiée, nous atteignons une Humanité totalisée .

L’Homme non point collectivisé, mais super-personnalisé ». 

« Sur une terre en voie d’irrésistible resserrement (forces d’unification), comment agir » ? 

« Il nous faut nous lier «  radialement- c’est à dire centre à centre. 

Il s’agit, autrement dit, de nous aimer, puisque l’amour est, par définition, la seule énergie de synthèse dont l’action différenciante puisse nous super-personnaliser ».  

« Arrêté sur le Collectif, (qui est multiple par excellence), l’Humanité, tant exaltée depuis deux siècles, est un Moloch affreux. 

Que s’allume, par contre, en chaque élément de la myriade humaine, la chaude lumière d’une Ame commune distincte de tous et la même pour tous,  alors en ce foyer personnalisant, chaque parcelle se trouve précipitée sur tous les autres et en particulier les particules spirituelles sur Oméga »…. 

« Avoir pris intellectuellement conscience , en face de la pluralité humaine, du fait que nous représentons structurellement le prolongement naturel des atomes, transporte dans un domaine intérieur le problème de la Cosmogenèse. 

Cette Conscience morale de l’Atome, culmine alors dans l’apparition d’un    

amour universel » .

8 / La Conscience de l’Atome et l’ « Omégalisation ».

Ce dernier paragraphe, qui comporte également 8 pages, traite des rapports entre « la Vie Morale et son décalage par rapport à l’Evolution ». 

« L’idée, ci dessus développée, d’une Moléculisation spiritualisante de la Matière, place résolument, l’Homme, pour juger et agir, au point de vue de l’Atome ». (V. titre du paragraphe). Ceci est à l’origine « de toute une Philosophie de la Vie, toute une Ethique, et toute une Mystique, entièrement nouvelle »…

A/ Philosophie de la Vie. 

« Avec Oméga, c’est un but et un attrait suprêmes qui se lèvent pour animer et diriger l’Effort humain ,  et répondre à notre besoin grandissant de trouver un objectif tangible à nos activités. La Noogenèse permet d’échapper à nos anxiétés sur le sens et la valeur de notre existence .   

Ainsi, le Problème du Mal, (physique ou moral), n’est révoltant que dans la mesure ou il serait inutile ou gratuit. Mais si on le considère comme condition et prix de l’Evolution, (la question du Mal, scorie nécessaire) se légitime et se transfigure. »

Autre problème, celui de l’Inégalité : «  Tout change ici encore, si les divers éléments pensants de la Terre, ne forment qu’une seule masse convergente, destinée à communier (amour) et à s’égaliser dans un succès final. 

Le problème de l’Individuel et du Social.  

Eternelle question : « L’Individu est-il pour la Société, ou la Société pour l’Individu ? 

En vérité, individu et collectivité se renforcent et s’achèvent l’un l’autre, continuellement : l’un va se personnalisant, l’autre s’humanisant ! 

En fin de compte, c’est la personne qui est pour le Tout, mais à cet instant ultime, il faut considérer que le  Tout , lui-même, est devenu Personne… » 

B/ Ethique. 
Ici aussi, on pouvait penser que « la promulgation de l’Evangile et le précepte : Aimez vous les uns les autres, serait le résumé et la fleur de toute moralité !  

Mais un nouvel idéal, celui de la force conquérante n’a pas cessé de grandir et de se faire, toujours plus fascinant, en face des doctrines de douceur et d’humilité. 

Assisterions nous, par hasard, à la faillite de la Charité ? »

« C’est ici que –la dignité d’atome- apporte, théoriquement et pratiquement, un apaisement. 

Tous ensemble, nous sommes cosmiquement destinés à devenir  Un, et c’est la loi fondamentale et opérante de notre activité, de favoriser cette synthèse, en nous rapprochant. »

« La Charité peut sembler inutile aujourd’hui, ou la Morale que nous attendons ne peut plus être a base d’égards mutuels, mais de progrès !

La Charité, telle que on nous la prêche est résignée et statique. Voilà le préjugé mortel dont vient précisément nous arracher le spectacle d’un Monde en voie de Concentration ! 

Non la Charité n’est pas démodée, périmée, dans notre Monde en train de grandir. 

Elle appartient, au contraire, à la plus moderne et à la plus scientifique des Morales, dés lors que nous sommes dans un Univers en voie de rassemblement spirituelle,

elle se   dynamise, automatiquement ! » 

C/ Mystique. 

 Ces dernières pages, d’un long texte, sont l’occasion d’une récapitulation d’ensemble 

de la pensée de Teilhard sur, ce qu’il appelle, » l’Omégalisation ». 

« La mesure d’une Ethique est sa capacité à fleurir en Mystique ; c’est à dire, nous l’avons vu, en Charité dynamisée. 

Observons, à la lumière de la Moléculisation, ce qui se passe au cœur de l’homme  né à la conscience de ses relations organiques avec un Univers en cours de concentration. 

« Nous constatons, que cet immense système, convergent par nature, ne tient que par son élan vers quelque pôle supérieure de synthèse, qui est celle de la Conscience suprême 

de  l’atome pensant. 
Sens humain ; puis sens de la Terre ; et enfin sens d’un Oméga ; trois étapes progressives d’une même illumination ! 

Coopérer signifie ici s’incorporer dans une réalité vivante. 

Agir, pourvu que les formes soient unificatrices, équivaut à   communier. »

« A un degré supérieur d’initiation, une fois perçue la relation liant la spiritualisation du Monde à sa complication, une forme transcendante d’action se dessine… 

En vérité, pour celui qui arrive à voir, non plus seulement dans l’Immense et dans l’Infime, mais  quasi dans le Complexe, une manière d’agir existe : l’Unification, et avec elle la prise de conscience de l’Univers évoluant vers son Centre profond, réalisant le geste total de l’Omégalisation ! »

« Depuis que l’Homme s’est embarqué à la suite de l’Unité, et l’Univers se personnalisant en se concentrant, voilà qui nous conduit en ligne droite, dans  la joie de l’atome,  aux plus hauts sommets de l’adoration.  L’Esprit, n’est plus l’antipode , mais le pôle supérieur de la Matière en voie de sur-centration. »

« Pour finir et pour résumer, je conclus ceci : 

Avoir pris conscience de notre condition - d’atomes synthétisables -,   ce n’est pas seulement , accéder à une nouvelle vision des relations générales reliant l’Esprit à la Matière, et 

la Pensée à Dieu, c’est aussi redéfinir,  dans sa ligne, l’axe immuable de la sainteté : 

Dans un Univers reconnu de nature convergente, une   néo-spiritualité  pour un  néo-Esprit » ! 

Commentaire : 

· « Néo-spiritualité pour un néo-esprit » ! 

L’Etoffe de l’Univers en est transfigurée : 

Néo-spiritualité, c’est à dire actuellement, dans notre vie présente, participation active au Devenir du Monde (Evolution) et à la finalité du Dessein de Dieu. 

Néo-esprit  =  « pôle supérieur de la Matière ( Moléculisation spirituelle), en voie de sur-centration vers Oméga (par Conscience personnelle croissante de l’exigence éthique d’une Charité-Amour, communiante et transcendante). 

· L’Omégalisation peut être assimilée à la Centralisation, de plus en plus poussée ;

 elle s’obtient par convergence naturelle du Multiple et par « percée en avant » (retournement dialectique),  sous forme d’Unification. 

Conscience   

Complexité 

 Organisation 


Centration

(Infime, Immense)      (Néguentropie)
(Unification  progressive vers Ö)

· La loi fondamentale est :

« Tous ensemble, nous sommes cosmiquement destinés à devenir Un » 

(Mais Unification n’est pas Unicité, car nous progressons par synthèse du Multiple…). 

La charité-Amour (communion) contribue d dynamiquement à nous rapprocher les uns des autres ! 

Sens humain (Montée de l’Autre). Sens de la Terre (Pensée collective et du Cosmos).

Sens d’un Oméga (dynamisme et finalité d’une convergence centré vers un en avant unificateur et transcendant …, «  trois étapes d’une même illumination ». 

Pour Teilhard, nous devons avoir conscience de « notre dignité d’atomes pensants », car la molécule (qu’elle soit spiritualisante ou non) est un groupement d’atomes (aujourd’hui subdivisés en quarks). 

«  L’Hominisation est la forme particulière et le dernier terme, provisoire, de la Moléculisation universelle… !  Avoir pris intellectuellement conscience , en face de la pluralité humaine, du fait que nous représentons structurellement le prolongement naturel des atomes, transporte dans un domaine intérieur le problème de la Cosmogénèse ».  

Analyse de B.Lallour. 

